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Place Lambert  

Né le 9 mai 1895, à St-Nicolas QC, Zoël Lambert est ordonné 
prêtre en mars 1920. Il se rend ensuite à Hearst, où Mgr 
Joseph Hallé, alors préfet apostolique de l’Ontario Nord 
(devenu par la suite vicaire apostolique) l’attend. Il en fait 
rapidement son bras droit, en lui confiant de nombreuses 
responsabilités diocésaines, religieuses, éducatives, sociales 
et politiques.  

En 1920, Hearst compte quelques centaines d’habitants et la 
communauté franco-ontarienne en est à ses premiers 
balbutiements. L’abbé Lambert s’investit sans compter dans le 
projet de colonisation de Mgr Hallé et du clergé canadien-
français, qui rêve de créer un diocèse agricole francophone 
dans le Nord-Est ontarien. 



Selon eux, la réussite du projet repose sur deux piliers : la 
religion catholique et la langue française, l’une et l’autre étant 
interdépendante pour assurer la survie et le développement de 
la communauté francophone. Dans ce contexte, il est essentiel 
d’offrir à la jeunesse franco-ontarienne un milieu scolaire où ces 
aspects fondamentaux de leur identité sont protégés et 
peuvent s’épanouir. L’abbé Lambert appuie de diverses façons 
ce projet notamment en s’investissant auprès des enfants au 
couvent Saint-Joseph d’abord et ensuite lors de la construction 
de l’école Sainte-Thérèse, première école séparée bilingue de 
Hearst. En 1929, la commission scolaire lui confie la 
« superintendance de la construction de l’école avec pleine 
juridiction et l’autorité absolue de voir à tous les détails et à 
toutes les démarches relatives à la construction de l’école. »  1

Amateur de sport et de plein air, l’abbé Lambert bâtit une 
glissoire et une patinoire extérieure dans la cour d’école, afin 
que les enfants puissent s’y amuser. Plus tard, il organise des 
équipes de baseball et de hockey où de jeunes francophones 
et anglophones se côtoient et font une fière compétition aux 
équipes des villages voisins. 

 Danielle Coulombe, Coloniser et Enseigner, Hearst, Le Nordir, 1998, p. 120.1



De plus, il se fait régulièrement le porte-parole du diocèse 
auprès des autorités politiques tant fédérales que provinciales. 
Il se rend souvent à Toronto pour promouvoir la colonisation 
agricole et faire connaître les revendications de la communauté 
franco-ontarienne.

Après le décès de Mgr Hallé en 1939, l’abbé Lambert continue 
à servir, à divers titres, le diocèse. En 1943, le pape Pie XII 
reconnaît son travail et son dévouement en le nommant 
Monseigneur, à titre honorifique. Il quitte Hearst en 1952, mais 
y revient en 1973 où il meurt en 1985. 

Figurant à juste titre comme un des fondateurs du diocèse de 
Hearst et un des piliers dans l’émergence et le développement 
de la communauté francophone de Hearst, Mgr Lambert 
témoigne par son engagement et son dévouement de 
l’importante contribution du clergé catholique de langue 
française dans l’histoire de la ville de Hearst. Contribution que 
cette dernière reconnaît à sa façon, grâce à la Place Lambert, 
située dans le quartier Saint-Pie X. 

Le nom de cette rue nous rappelle l’un des bâtisseurs dont 
l’œuvre demeure aujourd’hui méconnue. Finalement, notons 
que tout près de la Place Lambert se trouve la rue 
Charbonneau, nommée en l’honneur de Mgr Joseph 



Charbonneau, premier évêque de Hearst. Durant son court 
séjour à Hearst, cet évêque a pu compter sur l’appui 
indéfectible de Mgr Lambert. 

- Danielle Coulombe 
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